
LE PLESSIS L’EVEQUE.

Cette semaine, point de château, point de
roi, aucun personnage célèbre, nous vous
conterons l’histoire d’un village tout simple,
un village rural francilien qui ressemble à
tant d’autres petits villages de nos régions,
villages sans Histoire où il fait si bon vivre,
éloignés de la trépidante agitation des
grandes villes, pourtant proches.

Tout au plus, une voie romaine et quelques
seigneurs discrets ont-ils marqué leur 
passage…

Hier…Les Plessis, 
les De la Pierre et Marie.
Le Plessis l’Evêque est pourtant sur un site
intéressant, une éminence dans la plaine.

Sur la voie romaine de Lagny à Meaux, Le
Plessis l’Evêque est mentionné dès le 12ème
siècle, «Plexiacum». On y a retrouvé
d’ailleurs des vestiges gallo-romains : tuiles
et poteries.

Le village appartient alors à la famille… du
Plessis ! (rappelez-vous que le mot Plessis
fait référence à une enceinte formée de
pieux et de branches). Anseau du Plessis
lègue le village à son fils Gilles (vers 1230),
puis à son frère Aleaume (1255). Celui-ci
devient… évêque (!) de Meaux et le restera
jusqu’à sa mort en 1267.

Le village prit successivement les noms de
«Le Plessis-Gilon», «Le Plessis-Aleaume» et
enfin «Le Plessis l’Evêque» !

Existait aussi probablement au village un fief
plus petit du nom de «de la Pierre» comme
en témoignent les pierres tombales de 
l’église : un chevalier en armure, une 
femme vêtue d’un long manteau et à la tête
voilée. Il s’agit vraisemblablement d’Ancel de
la Pierre (mort en 1229) et de son épouse
Isabel, seigneurs d’une partie de la paroisse.
Du 16ème au 18ème siècle, la seigneurie
appartient à la famille du Coudray. C’est
depuis cette époque (1596) que Marie orne
le clocher de l’église du village. Marie est
l’une des plus anciennes cloches du diocèse

de Meaux, fondue par le Maître-fondeur
Delaitre.

Aujourd’hui… une mairie 
dans une église et 
des Plessisépiscopiens heureux.
C’est à la toute fin du 19ème siècle précisé-
ment qu’une mission de l’Eglise syrienne
jacobite d’Antioche fit construire dans le 
village une église orthodoxe : vitraux et
icônes ornaient ce lieu de culte. L’église est
désaffectée, le laïque a remplacé le religieux
et la mairie s’est installée dans l’ancien
prieuré. 
Au début du 20ème siècle, le village était
essentiellement agricole : cinq fermes y
coexistaient. Deux d’entre elles subsistent
toujours.
Le village était très animé : commerçants
itinérants, café-tabac et épicerie apportaient
quotidiennement aux villageois leur lot de
distractions. Comme dans la plupart de nos
villages, cette agitation sympathique a 
disparu aux profits de centres commerciaux.
Des centres urbains proches ont «happé»
l’activité de nos villages.
Soyons positifs et reconnaissons cependant
que nous aimons nous y retrouver le soir
venu après une journée de travail profitant
de la nature environnante pour nous 
ressourcer. Ne serions-nous pas des 
privilégiés ? 

A savoir…
• Le Plessis l’Evêque  appartient à l’ar-
rondissement de Meaux et à la commu-
nauté de communes de Dammartin-en-
Goële. 

• Le village se situe à 15 km env. au NO
de Meaux et à 15km env. au NE de
Claye-Souilly. 

• Habitants : 240 Plessisépiscopiens.
(Recensement de 2006).

• Superficie : 353Ha.
• Code postal : 77165
• Tél. Mairie : 01 64 36 24 53
• Fax Mairie : 01 60 44 47 29
• Mail Mairie : 
imairie@plessis-leveque.com 
ou leplessisleveque@wanadoo.fr

• Maire : M. Pascal Vecten
• A consulter :
Amusez-vous à naviguer sur le site du
village. Il est très sympathique, parfois
poétique, donne beaucoup de rensei-
gnements et raconte l’évolution du 
village au 20ème siècle (arrivée 
de l’électricité, de l’eau, de l’école…).

http://mairie.pagespro-orange.fr/plessis-
leveque/index.html
• A voir :
La mairie.
La  plaine de la Goële.

• A visiter :
L’église de la nativité de Notre-Dame :
pierres tombales, statue ancienne,
cloche du 16ème siècle. Hélas comme
toutes les églises maintenant, celle-ci
est souvent fermée.

La jolie mairie du Plessis-l’Evêque vaut à elle seule le détour ; qui aurait imaginé qu’une
mairie s’implante dans une ancienne église orthodoxe ?

L'église et l’école, à côté, se trouvent sur la place du village. 
A l’intérieur de l’église on découvre deux pierres tombales anciennes.

La route qui descend du Plessis l’Evêque
gagne la forêt de Montgé-en-Goële, toute
proche.


